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 0’46 
 

 
 

Meaux : sous le pont de chemin de fer et la rue Saint-Rémy (cliché 12 mars 2017) 

 

 

 

 0’58 
 

 

Meaux : à hauteur du 52 rue Saint-Rémy, garage Renault (cliché 17 mai 2016) 

http://museedelaresistanceenligne.org/media127-LibA


 1’48 
 

 
 

   Meaux : la rue Saint-Etienne n° 13 (droguerie Dauvergne) 15 et 17 (cliché 18 septembre 2016) 

 

 

 

 2’35 
 

 
 

Meaux : 35 rue du général Leclerc : portail d’entrée de l’ancien hôtel de la Sirène 

                      (cliché 5 février 2017) 



 

 

 

 

 

 

 2’35 
 

 
 

Meaux : 35 rue du général Leclerc : ancien hôtel de la Sirène  (cliché 28 janvier 2016) 

 

 

 

 

 

 

 

 



 3’02 
 

 
 

Meaux : place Moissan, à gauche façade latérale de la mairie et à droite la rue de Martimprey  

         (cliché 25 février 2017) 
 

 

 

 3’27 
 
 

 
 
 

Meaux : cérémonie devant le Monument aux Morts (1930) 



 

  4’21 

 

  Meaux : 18h00 lundi 28 août 1944 : cérémonie au Monument aux Morts. 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 



LIBERATION DE MONTRY 
 

 

D’après le témoignage en 2004 (complété ensuite) d’Albert Gallet, 19 ans en 1944. 

 

Vers 11 heures, sur la route de Magny-le-Hongre, une Jeep s'est arrêtée, juste avant la N 34. 

 

C'était un véhicule des F.F.I. qui guidait les Alliés.  

 

Une colonne de chars suit.  

 

Elle s’installe en bas de la rue Pascal et braque leurs canons vers la route montante du château de 

Montry. 

 

 
 

A gauche : amorce de la route de Magny-le-Hongre où sont arrivés les Alliés. 

Au centre la montée de la Route Nationale 34 (actuelle D 934), et longeant la Nationale, la rue Pascal (Ancienne Côte)  

qui débouche tout en haut sur le parc du château de Montry. 

Enfin à droite de la maison avec le réverbère, le début de  la rue du maréchal Gallieni. 

 

Les villageois renseignent cette avant-garde qu'un canon de 88 allemand est installé  

place Gouas, à Couilly-Pont-aux-Dames (près du pont du Grand Morin, bloquant l’accès).  

 

Les soldats demandent aussitôt des avions par radio.  

 

Quinze minutes plus tard, le canon est détruit.  



 

Vers midi, en bas de la côte, deux ou trois chars Tigre allemands font irruption au carrefour de 

l’auberge du marronnier. 

 
 

Montry : à gauche : la rue du 27 août 1944, à droite : l’avenue du maréchal Foch qui mène à Esbly,  

au centre l’auberge du marronnier (actuelle auberge marocaine).  

C’est à cette intersection qu’étaient positionnés les chars Tigre allemands. 

 

La route empruntée par les Américains vers Esbly est bloquée.  
 

Les Allemands se sont mis à tirer sur les Alliés.  
 

Pendant cette bataille (qui a duré trois quarts d'heure) trois chars US ont été touchés. 
 

Un jeune français qui passait à vélo, est blessé, touché au dos par un projectile non identifié  

André Teysseyre (17 ans) il survivra... 
 

Un soldat américain est tué, c’est un jeune tankiste de 26 ans : Stanley Zuber 
 

Arrivé par la route de Magny-Le-Hongre, son char a été touché de plein fouet à l'angle  

de la rue Emile Zola 
 

Stanley Zuber appartenait au 87ème Escadron de Cavalerie de Reconnaissance Motorisée  

commandé par le colonel Vincent Laurence Boylan (31 ans). 
 

Cet escadron est rattaché à la 7ème US Division Blindée.  
 

D'autres forces alliées arrivent.  
 

Les chars Tigre allemands prennent la fuite poursuivis par les forces américaines.  
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colonel Vincent Laurence Boylan (29 06 1913-08 03 1983) 

commandant le 87
e
 escadron de reconnaissance motorisée 

 

 

 

 
 

Emblème de la 7
e
 US Division Blindée 

 

 

 

 
 

Emblème du 87ème Escadron 

POKING AROUND  traduction : fureter, fouiner 



 

 

Chaque heure compte et les troupes alliées absorbées par leur mission n'ont pas le temps de 

s'occuper de leur mort. 

 

Celui-ci est "confié" à la municipalité de Montry. 

 

Nous sommes restés là avec le cadavre du soldat.   

 

Il fait très chaud.  

 

A plusieurs, nous l'avons déposé sur une civière pour l'emmener à la mairie.  

 

Il avait une jambe arrachée.  

 

 

 
 

Les habitants de Montry transportent le corps du 

soldat américain, Stanley Zuber vers la mairie. 

 

 

 

 

Le soir, l'arrière-garde américaine s'arrêtera pour récupérer la dépouille de Stanley Zuber. 

 



 

A 13 heures, le village de Montry est libéré  

 

 

 
 

 

 

 
 

Montry : l’avenue du maréchal Foch qui mène à Esbly 



 

Lieu ci-dessous où a été filmée la séquence de chars du 27 août 1944 
 

 
 

 1944 : la population de Montry, pompiers et officiels sont rassemblés près du garage Gaillet, 

 sur la RN 34 (actuelle D 934), pour la pose d'une plaque commémorative en mémoire du soldat 

 Stanley Zuber 

 

 
 

 L’actuel garage Renault, qui a remplacé l’ancien, se situe au 6 Avenue du 27 août 1944. 

 Entre le garage et l’angle de la maison de droite (ancienne ferme Scoquart), la rue Emile Zola. 
 (cliché 11 mars 2017) 



 
 

 Montry : rue du 27 août 1944, face au garage et de la rue Emile Zola, le lieu approximatif 

 où est mort au combat Stanley Zuber. 

 Tout au bout de la route : l’ancienne auberge du marronnier. (cliché 11 mars 2017) 

 

La stèle sera finalement située un peu plus haut, à l’angle de la rue du 27 août 1944 et de la route  

de Magny-le-Hongre (D 93) celle par où les Alliés sont arrivés. 
 

 
 

Montry, 27 août 2004 : 60
e
 anniversaire, devant la stèle Stanley Zuber 



 
 

 Intersection de l’ancienne route nationale en face, et la route à droite qui mène à Magny-le-Hongre. 

 On peut encore remarquer le mur de droite qui sur le film du 27 août 1944 portait semblait-il, 

 les inscriptions peintes de ETS BERGOUD… (cliché 11 mars 2017) 

 

 

 
 

Montry :  27 août 2013 : cérémonie anniversaire  

 



 
 

 

Montry : 27 août 2004 

Madame Danièle Carrez, maire, accompagnée du Sergent Chef Healy, 

représentant militaire de l'Ambassade des Etats-Unis inaugurent la place Stanley Zuber 

 

 



La Ferté-Gaucher 
 

Après les combats de Montry, le 87ème Escadron de Cavalerie de Reconnaissance Motorisée 

Blindée, va parcourir une distance de 50 km pour parvenir en fin de journée à La Ferté-Gaucher. 
 

Vers 19h20, un échange de feu fera deux victimes dans l’avant-garde de reconnaissance américaine. 
 

Le corps de Stanley Zuber sera enterré provisoirement à La Ferté-Gaucher avec les deux autres tués 

américains. 
 

Ce qui explique son nom gravé par erreur, indiquant qu’il a été tué à cet endroit. 
 
 

 
 

 

La Ferté-Gaucher : stèle commémorative apposée en juillet 1991. 

Il y a de plus une inversion entre le nom et le prénom STANLEY Zuber… 
 

 

LIBERATION 

de la FERTE GAUCHER 

par les TROUPES AMERICAINES 

le 27 Août 1944 à 19h20 

Ici a été incendiée 

par un obus Allemand 

la 3ème voiture estafette 

Cap. Chef THOMAS George 

  Américain 

Soldat LACHANCE Ernest 

  Américain 

Soldat STANLEY Zuber 

Morts au champ d'honneur 

Soldat PRIOL Jean 18 ans 

  Français blessé 



 

De La-Ferté-Gaucher, les corps du soldat  Zuber et du caporal chef Thomas seront transférés au 

cimetière américain d’Epinal (Vosges). 
 

Ce lieu a été aménagé et inauguré officiellement le 23 juillet 1956. 

 

5 255 militaires américains y sont enterrés. 

 

 

 

 

La tombe de Stanley Zuber  matricule 32253277  

originaire de Buffalo à l’Ouest de l’état de New-York 

est située :   carré B   rangée 27   tombe 67  

 

 

 

 

La tombe du caporal chef George W. Thomas  matricule 31064494 

de la même unité et originaire de l’état du Massachusetts 

est située :   carré A   rangée 29   tombe 29 

 

 

 

 

 

 
 

Le cimetière américain d’Epinal (Vosges) 

 

 

 



 

Quant au soldat Ernest H.  La Chance  matricule 32227855 

de la même unité et originaire de l’état de New-York 

La tombe est située :   carré E   rangée 17   tombe 8 

 

Mais au cimetière militaire américain de Saint-James (Manche) 

 

 

 

Tragique circonstance, son frère George E. La Chance sergent au 13
e
 régiment de la 8

e
 Division  

a été tué la veille, le 26 août 1944… 

La tombe est située :   carré E   rangée 17   tombe 9 

 

 

Ils sont enterrés côte à côte, c’est pour réunir les deux frères, que le corps, initialement inhumé à  

La Ferté-Gaucher d’Ernest La Chance a été transféré en Normandie et non à Epinal dans les Vosges. 

 

 

 

 

 
 

Le cimetière américain de Saint-James (Manche) 

 

 

 

 

 

 



 

Le 27 août 1944  La Ferté-Gaucher était libérée de l’oppression des nazis.  

 

Cette journée a également été marquée par la mort tragique de trois jeunes français  

dont les noms sont gravés sur la stèle commémorative, avenue des Alliés, lieu de leur exécution. 

 

 

 

Ici a été commis un crime abominable.  

 

Le 27 août 1944, trois jeunes gens sans défense ont été lâchement  

et sauvagement fusillés par les soldats allemands  

 

André Paillard  21 ans  de la Ferté-Gaucher 

 

Edmond Lourdin  18 ans  de Bellot,  

 

Raymond Croc  20 ans  de Villeneuve–la-Lionne  

 

(en réalité Henry Croc  Raymond étant son deuxième prénom) 

 

 

 

 

 

 
 

La Ferté-Gaucher : 27 août 2013, une gerbe fleurie a été déposée par Yves Jaunaux, maire et conseiller 

général de la ville (journal Le Pays Briard). 

 

 

 

 



 

5’43 Meaux : le mémorial américain  

 

 
 

 17 avril 2010 : pose de la première pierre du musée de la Grande Guerre du Pays de Meaux 

 



 
 

 

 

 

 

 

 

 



 
 

Meaux : mémorial américain : la Liberté éplorée 

13 septembre 2014 : centenaire de la Bataille de la Marne 


